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semée. C'est"lè,h nii reaü;dgiequi ämûri le plus vite. l constructifrifdeiéé'choirs Les'pduvrs d'eadisuflisants sont
La. in éol téep ar ous l'a·utonne dernier adonné 'd'aussi abondnts.J'en coiùwis:pls!eurs, :dins différentesi.localités qui
beau chanvre que ' celle importee du Pieimontce prmtems ; sont dé«j enatie.utilses pour d autres lins,etles ppriétaires
mais,. pour la .rgularit6 des plantcs,. en longueur comnmè en 'assrent qu'ils peuvent facilement en distraire la foîce neces;
épaisseur, c'est,- la graine du. Missouri qui l'emporte.. 'J'ai été saimp pour faire'fonictionner une bréguerie, soit pour le lits on1e
d'autant plus satisfait de ce ésultat, qu'il est plus facile et beau- elinvre,-outouu'lesUlîux ;:car parun clangeînent.de rouleatx,
coup moins dispendieux de-faire' venir-de la graine du iMlissouril la îmièmebregue .peut bréguer, le lin et le chanvre II.y a:ausst
que du Piémont. La graine du:Missouri prend pluq longtemps des moulins à scie et.â farine .que-l'on a renoncé;à exploiter, et

pour: parvenir;à. maturité que les autres,, mais.en la.semnant. dans que l'on pourrait; à peu de frais convertir en moulins à brér
la première. ou la seconde semine de naiielle aura toutle guer. Une autre;fois -je vous :co'minuniqurai;'Moniieur,.les:ré-
temps de mûrir.. .'' .su!tats de l'exploitation de notre mnoulin:à.bréguer lelin, qui.en

Nta lettre est déjà trop longue. pou que j'entre dans tous les est rendu à sa troisième année, et:vous verrez quels sont.les
dnanière dont nous avons cultivé, récolté, égrené 1 rofits qu'il peut donner. L'on "hésiterarmoins à constr,uire.des

et.roui-le chavrei.eNté'et surtout îpr£s les excellents 'articles moulins pour bréguer1e chanvre, quand on saura qu'en chan
Je e ètèläs anipagnes;vient;de' 'blier.sur ce sijet. geant les rouleaux et en ajoutant.quelqus écochoirs, l'on pour
Je eaisinr montrer tous es u éclianillns que 'j'a'i ra égaleeént réguerlelin,. qui e :cultive en.si grande qûan-
ici, et'dedonner toutes.les informations en-mon pouvoir a euxa titéflans nos campagnes."'

qui~~~o oonou~'drse *saîýà d'nràur*. eCuo ptiirreextté an oei voudri t qs'arusser à mot. Je pourrai aussi. donner.un peu Je crois que. partout oü Pon essaiera d'intròduiral&culture
de gre ceux oudont essayer, pour une première année, du chanvre, il faudra etabr ' nmne'. temps un mouhin a bré-
sur.une petit( é helle, afni 'de les mettre à même de former une guer dans un endroit ~plsou mioins ceti-al; e' chanvre est'un
opinion sur la valeur de cette culiure. article voliniineux ; s'il fallaitl'e'nioer.au oiulin enchefini de

Mais il ne reste encore à traiter la partie la plus itnotinte fer où autrement, à ringt ou.. trente lieues de l'endroit où il est
du .sujet.nL'onite dira:uComnet diposerons-nous de notre cultivé, leifruisde transport ét delrxsbrdement et la perte
, .1chanvre apr s'avoir. r&'olté -'?.Il y a.au'Canadaun marché: de temps absorberaient une grande partie des profits.
considéable pour la filasse du havre ;.presque toutes nos.villes Cela reviet à.dire qu'il faudra. une organisation afin 'que

ouf.dsorueriesýqi cunve pesqz toute, pusilesseelnrtiont ' de qu importent'leur chanire.de la Russié-et du les cultivateurs quise.décideront à"cultiver.le chanre, puissent
Ken fe e qü do nronteýertainement la préférence au. nôtre, être sàuréâ qu'ilsj rnth disposers, n lled oin, q

Si nï ' po«v' s o, ) en fournirl 'ssibon neutlité'pt nil- chezeux. L'e' Sociétés' àr iut'r peuvent pé e'ttre' entrer
,gai a é ,ce. n'est as n bréguant lechanre lla prenre cettenâche mais je crois que nouspouvons cointer

nan que nous pourrons arriver à ce résuliatLon a encore aussi sur.le' concours es lmmesee. moyen et gnce
généraleinent. recours;.à ce moyeu en urope, où la naiu- conme il. s'en trouve dai ns toutes les parties du pays, qui ne
d'oeuvre et assez bon marché pour que'. l'attentioi.publique céaiidront pas de risquer quelque chose pour obtenir la. plus
i'ait pasétéforéîe de- se"tourner du côté de ces machimes, si bélle récomiipense àilaquelle un lomme puisse sprer cele'de
ab'ndanté dans les Etists-Unis, et dont l'effet est d'économiser sentir qu'il se réndutile'à sesseiblablés.
la in'd a uie iS ïuu1falidra icicme u Etats Unis, es OL.

nuins . r e '.r.' Québec, 7 décembre 1868

L'établissement de ces moulins n'ertraîne que peu de- dé-
penses; un pouvoir d'eau capable de faire marcher une mou- Société d'agriculture de Xamouraska
lange sullit. La brégue et un couple l'écochoirs, qui constituent.-
tout lemécanisme; peuvent 's'adapter sur n'impoite quel mou- Cette société, dans une assemblée tenue à Kamouraska-le 11
vement. du courant, a renouvelé son bureau de direction comme suit

.M. Moody, de Terrebonne; vend ces brégues pour deux cent .Présiduet, Messire E Pilote ;-Vice-.Pésident, P. Des-

cinquante piastres ; les écochoirs- peuvent se' faire en bois, par saint, écr ;-Scrétaire, M. Isaïe .'.Dessaint.-:-Drecteurs «
-n'iinpote'quel ouvrier. :J'ai mis un de ces moulins en opération L'Hon. Elizée Dionne, Ste. Anne ; Yinceslas ' Taché, écr.,
cet autounne, à la Rivière Du Chêne, en présence de M. Ons- Kamouraska ; M. le Dr. Têtu, MM. Aug. Casgrain et J. B.
low, fabricant de -cordages,'de Québ'ec. Le chanvre, en sor- 'Richard, Rivière-Ouelle ; P. Pelletier,' St. Paschal ,Hypolite

.tant de la brègue, est assez nettoyé pour que, avec quelques Paradis, St. André.
tours d'écochoir (beaucoup moins que pour le lin) nous; tissions , Membres .élus pour la Chambre d'agriculture Maor T.

-le mettre aussi net que le chanvre. importé de la Rusbie. M. Campbell, C. B., Hon. U. Tessier, Hon. J. Rossi J's. Per
Onslow vient de fabriquer des cordages avec ce chanvre ainsi rault,écr.
travaillé; et il le trouve égal en tous pointÉ-à celui de la Russie.

}*e'cha nvre Russe délivré'à Québec (St. Petersburg clean) re- Petite chronique qgricole
vierit eette'ann'ée,'en' moyenne, à neuf centins la livre;, nous
pouvons, je pense, livrer le, noiûtre à Iluit ceitins, c'est-à-dir.e à Nous avons eu ces jours derniers un froid intense avec un
vingt-deux piastres et. quarante centins. meilleur marché, -par vent sud-ouest des plus violents. Soulevée par le vent la neige
tonneau de:deux mille ,d'eux cent, quarante livres.. Comme, en obsculcissait-l'atmosphére et, rendait toute. sortie. presquemm-
moyenne:ifautsix-livresde chanvre roui (qui nousevient à possible.: C'était ce qu'on. appelle -une temp.éte. de janvier.i..(l
un'sàu'la livr,'soit six sous'pour la matière brute pour fairéune n'y a plus à douter que-nous sommes sérieusenent.en htver,.et
livre de filasse); si nous, vendons la filasse à neuf sous et demi qu'il faut s'envelopper chaudement si on ne veut pas s'exposer
la livre (soit -huit entins) cela nous laisse trois sous et demi la aux engelures, comrnme cela arive:parfois:aux jeunies amateurs de
livre.pour convertir le chanvre en liasse et l'expédier à. Qué- la glissade,.dont la prévoyance nest pas la prgemière. vertu. Il
bed., Dans.tousi les,.cao, nous avons .une marge;d'un centin la leur arrive aussi souvent que pour avoir niepris les leçons'de
lire .poràatteindre le prix actuel du chanvre deRussie, et il n'en plus..sages., qu'eux ils. s'en, font donner spr jes fogts -et. es

faudraJpasttanài 'our. assurer: un profit raisotnable, si'l'on prend oreilles par la dure.:et impitoyable expérienre... .

pmi cosidétiton I càpif le -poyé' iur l'alt'de àb'regue et Les journaux nous apprennent q de
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